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Son travail à la mairie lui permet de venir en aide à des Juifs, à qui
elle fournit faux papiers et certificats d’hébergement. A partir de
janvier 1944, elle prend sous sa protection Jeannine, une petite fille
juive qui s’installe chez elle. Agent de liaison, « Mimi » comme
l’appelle ses camarades résistants, effectue du renseignement,
transporte des munitions, participe à des actions de sabotage.
La veille de la Libération, neuf de ses camarades sont tués à Villard-
Bonnot. Elle se charge d’aller les reconnaître et de reprendre leurs
corps aux Allemands puis, lors des derniers combats, organise
l’évacuation et le ravitaillement des Doménois.
Après la Libération, Anne-Marie Mingat devient secrétaire au C.D.L.
où elle travaille deux ans. Elle se consacre ensuite à l’éducation de
ses enfants avant de réintégrer l’administration. Elle travaille alors
pendant 25 ans à la mairie de Grenoble.
Ce n’est qu’en 1979 que Jeannine, qui vit en Israël, la retrouvera
après de longues recherches. En 1983, « Mimi » se rend donc à
Jérusalem pour y recevoir la médaille des Justes.

Anne-Marie Mingat vit à présent à Échirolles… lorsqu’elle n’est pas
en voyage à l’autre bout du monde ! Toujours disponible pour les
jeunes qui la sollicitent, elle participe régulièrement à des
interventions en milieu scolaire, soucieuse de transmettre aux
nouvelles générations les valeurs de la Résistance.

MINGAT Anne-Marie (pseudo : Mimi)

Anne-Marie Mingat est née en 1918 à Domène. Après sa réussite au certificat d’études primaires elle passe
trois ans en pension à Saint-Marcellin puis entre en 1933 à la mairie de Domène comme secrétaire adjointe.
Très polyvalente, elle assume en fait de nombreuses tâches administratives.
En juin 1942 un jeune instituteur, Marius Charles, dit « Julien », lui propose de faire partie d’un réseau local
de Résistance. Une requête qui répond tout à fait à ses convictions personnelles :
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THIBAULT Pierre

Originaire d’Aubusson dans la Creuse, Pierre Thibault naît le 1er août 1932. Il grandit dans une famille
de six enfants. Son père, qui entre très tôt dans la Résistance, mourra héroïquement en juillet
1944, tué par les nazis. Un tragique épisode qui va déterminer l’engagement de Pierre Thibault :
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C’est alors que Pierre Thibault rejoint le maquis à
Granchet. Il devient agent de liaison et transmet
des plis d’un camp à l’autre. Agé de douze ans à
peine, c’est le plus jeune résistant de France. A la
dissolution du maquis, en novembre 1944, Pierre
est incorporé dans l’armée à Evaux-les-Bains, et
appartient au 26e R.I. : 13e bataillon, 10e compagnie.
Il participe à la campagne sur le front de
l’Atlantique et à la libération de la poche de La
Rochelle.

Démobilisé en mai 1945, il retrouve un foyer sans parents puisque sa mère décède peu de temps après
son père. Avec deux de ses frères, il s’installe à Vizille dès la fin de la guerre, puis à Échirolles en 1948.
Pierre Thibault se marie en 1951. Quatre ans plus tard, il entre à l’usine de la Viscose où il travaille pendant
38 ans. Parallèlement il consacre tout son temps libre à la vie associative et au milieu sportif, et plus
particulièrement au football. Il est aussi vice-président du comité départemental de la Jeunesse et des
Sports.
Membre de plusieurs associations d’anciens combattants et résistants, notamment l’A.N.A.C.R. dont il est
porte-drapeau du comité départemental, il assure avec ses camarades de nombreuses interventions en
milieu scolaire.

THOMAS René (pseudo : Jacques)

Né en 1917 en Ardèche, originaire d’un milieu ouvrier, René Thomas est d’abord coupeur de chaussures à
Romans, où il adhère au Parti communiste en 1936. Embauché en 1937 à la Viscose, il mène au sein de
l’usine une importante action syndicale – il devient un des responsables de la section C.G.T. – qui le conduira
jusqu’à la Résistance. Marguerite Flandrin-Thoniel, sa veuve, se souvient de cette période :
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En novembre 1940, alors que son camarade Georges Kioulou est en train de réorganiser le P.C. clandestin,
René Thomas devient l’un des piliers du travail militant : il rédige et distribue des tracts, et recrutera, en
tant que commissaire aux effectifs, de nouveaux résistants, notamment parmi les réfractaires au S.T.O.
Contraint de quitter l’usine en 1943, il rejoint le maquis de Chartreuse. Au mois d’août, il reçoit
l’ordre de passer dans la clandestinité et devient commandant départemental des F.T.P. de l’Ain, du
Jura et de la Saône-et-Loire, toujours avec Georges Kioulou.
De retour en Isère au début de l’année 1944, il est chargé sous le pseudonyme de « Jacques », de
l’organisation et de la direction au plan départemental, des Milices ouvrières patriotiques. Arrêté dans les
derniers jours de juillet, atrocement mutilé à la suite de tortures, il est abattu le 11 août. Son corps sera
retrouvé au charnier du Polygone à Grenoble, parmi d’autres cadavres de résistants.

B I O G R A P H I E S
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Archives municipales d’Échirolles.
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RESISTANCE
PENDANT LA LIBERATION

Anne-Marie Mingat est née en 1918 à Domène. Après sa 
réussite au certificat d’études primaires elle passe trois ans 
en pension à Saint-Marcellin puis entre en 1933 à la mairie 
de Domène comme secrétaire adjointe. Très polyvalente, 
elle assume en fait de nombreuses tâches administratives.

En juin 1942 un jeune instituteur, Marius Charles, dit 
"Julien", lui propose de faire partie d’un réseau local de Ré-
sistance. Son travail à la mairie lui permet de venir en aide à 
des Juifs, à qui elle fournit faux papiers et certificats d’hé-
bergement. À partir de janvier 1944, elle prend sous sa pro-
tection Jeannine, une petite fille juive qui s’installe chez 
elle. Agent de liaison, "Mimi" comme l’appelle ses cama-
rades résistants, effectue du renseignement, transporte des 
munitions, participe à des actions de sabotage.

La veille de la Libération, neuf de ses camarades sont tués 
à Villard-Bonnot. Elle se charge d’aller les reconnaître et de 
reprendre leurs corps aux Allemands puis, lors des derniers 
combats, organise l’évacuation et le ravitaillement des 
Doménois.

Après la libération, à la suite de son divorce, Anne-Marie Mingat change de 
nom et part vivre dans une autre ville. La famille de Jeannine, quant à elle, 
part s’établir en Israël et perd le contact avec la résistante. L’action 
d’Anne-Marie tombe alors dans l’oubli.
Anne-Marie devient secrétaire au C.D.L. (Le Comité Départemental de 
Libération) où elle travaille deux ans. Elle se consacre ensuite à l’éducation 
de ses enfants avant de réintégrer l’administration. Elle travaille alors 
pendant 25 ans à la mairie de Grenoble. 

Ce n’est qu’en 1979 que Jeannine retrouvera les 
traces d’Anne-Marie après de longues 
recherches. En 1983, "Mimi" se rendra alors à 
Jérusalem pour voir son amie et pour y recevoir 
la médaille des Justes. Longtemps installée à 
Échirolles, malgré de nombreux voyages, 
Anne-Marie se montrera disponible pour les 
jeunes qui la sollicitent et elle participera 
régulièrement à des interventions en milieu 
scolaire, soucieuse de transmettre aux nouvelles 
générations les valeurs de la Résistance. 
Elle disparaîtra en décembre 2017.

   Pseudo
« MIMI »
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Originaire d’Aubusson dans la Creuse, Pierre Thibault naît le 1er août 1932. 
Il grandit dans une famille de six enfants. Son père, qui entre très tôt dans 
la Résistance, mourra héroïquement en juillet 1944, tué par les nazis. 
Un tragique épisode qui va déterminer l’engagement de Pierre Thibault.
C’est alors qu’il rejoint le maquis à Granchet. Il devient agent de liaison et 
transmet des plis d’un camp à l’autre. Agé de douze ans à peine, c’est le 
plus jeune résistant de France. À la dissolution du maquis, en novembre 
1944, Pierre est incorporé dans l’armée à Evaux-les-Bains, et appartient 
au 26e R.I. : 13e bataillon, 10e compagnie.
Il participe à la campagne sur le front de l’Atlantique et à la libération de 
la poche de La Rochelle.

Démobilisé en mai 1945, il retrouve un foyer sans parents puisque sa mère 
décède peu de temps après son père. Avec deux de ses frères, il s’installe 
à Vizille dès la fin de la guerre, puis à Échirolles en 1948.
Pierre Thibault se marie en 1951. Quatre ans plus tard, il entre à l’usine de 
la Viscose où il travaille pendant 38 ans. 

Parallèlement il consacre tout son temps libre à la vie 
associative et au milieu sportif, et plus particulièrement au 
football. Il est aussi vice-président du comité départemental 
de la Jeunesse et des Sports.
Membre de plusieurs associations d’anciens combattants et 
résistants, notamment l’A.N.A.C.R. dont il est porte-drapeau 
du comité départemental, il assure avec ses camarades 
de nombreuses interventions 
en milieu scolaire.

Comme un signe du destin, 
Pierre Thibault décédera à la 
date anniversaire de la Libéra-
tion d’Échirolles, le 22 août 
2015 !
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Son travail à la mairie lui permet de venir en aide à des Juifs, à qui
elle fournit faux papiers et certificats d’hébergement. A partir de
janvier 1944, elle prend sous sa protection Jeannine, une petite fille
juive qui s’installe chez elle. Agent de liaison, « Mimi » comme
l’appelle ses camarades résistants, effectue du renseignement,
transporte des munitions, participe à des actions de sabotage.
La veille de la Libération, neuf de ses camarades sont tués à Villard-
Bonnot. Elle se charge d’aller les reconnaître et de reprendre leurs
corps aux Allemands puis, lors des derniers combats, organise
l’évacuation et le ravitaillement des Doménois.
Après la Libération, Anne-Marie Mingat devient secrétaire au C.D.L.
où elle travaille deux ans. Elle se consacre ensuite à l’éducation de
ses enfants avant de réintégrer l’administration. Elle travaille alors
pendant 25 ans à la mairie de Grenoble.
Ce n’est qu’en 1979 que Jeannine, qui vit en Israël, la retrouvera
après de longues recherches. En 1983, « Mimi » se rend donc à
Jérusalem pour y recevoir la médaille des Justes.

Anne-Marie Mingat vit à présent à Échirolles… lorsqu’elle n’est pas
en voyage à l’autre bout du monde ! Toujours disponible pour les
jeunes qui la sollicitent, elle participe régulièrement à des
interventions en milieu scolaire, soucieuse de transmettre aux
nouvelles générations les valeurs de la Résistance.

MINGAT Anne-Marie (pseudo : Mimi)

Anne-Marie Mingat est née en 1918 à Domène. Après sa réussite au certificat d’études primaires elle passe
trois ans en pension à Saint-Marcellin puis entre en 1933 à la mairie de Domène comme secrétaire adjointe.
Très polyvalente, elle assume en fait de nombreuses tâches administratives.
En juin 1942 un jeune instituteur, Marius Charles, dit « Julien », lui propose de faire partie d’un réseau local
de Résistance. Une requête qui répond tout à fait à ses convictions personnelles :
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THIBAULT Pierre

Originaire d’Aubusson dans la Creuse, Pierre Thibault naît le 1er août 1932. Il grandit dans une famille
de six enfants. Son père, qui entre très tôt dans la Résistance, mourra héroïquement en juillet
1944, tué par les nazis. Un tragique épisode qui va déterminer l’engagement de Pierre Thibault :
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C’est alors que Pierre Thibault rejoint le maquis à
Granchet. Il devient agent de liaison et transmet
des plis d’un camp à l’autre. Agé de douze ans à
peine, c’est le plus jeune résistant de France. A la
dissolution du maquis, en novembre 1944, Pierre
est incorporé dans l’armée à Evaux-les-Bains, et
appartient au 26e R.I. : 13e bataillon, 10e compagnie.
Il participe à la campagne sur le front de
l’Atlantique et à la libération de la poche de La
Rochelle.

Démobilisé en mai 1945, il retrouve un foyer sans parents puisque sa mère décède peu de temps après
son père. Avec deux de ses frères, il s’installe à Vizille dès la fin de la guerre, puis à Échirolles en 1948.
Pierre Thibault se marie en 1951. Quatre ans plus tard, il entre à l’usine de la Viscose où il travaille pendant
38 ans. Parallèlement il consacre tout son temps libre à la vie associative et au milieu sportif, et plus
particulièrement au football. Il est aussi vice-président du comité départemental de la Jeunesse et des
Sports.
Membre de plusieurs associations d’anciens combattants et résistants, notamment l’A.N.A.C.R. dont il est
porte-drapeau du comité départemental, il assure avec ses camarades de nombreuses interventions en
milieu scolaire.

THOMAS René (pseudo : Jacques)

Né en 1917 en Ardèche, originaire d’un milieu ouvrier, René Thomas est d’abord coupeur de chaussures à
Romans, où il adhère au Parti communiste en 1936. Embauché en 1937 à la Viscose, il mène au sein de
l’usine une importante action syndicale – il devient un des responsables de la section C.G.T. – qui le conduira
jusqu’à la Résistance. Marguerite Flandrin-Thoniel, sa veuve, se souvient de cette période :
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En novembre 1940, alors que son camarade Georges Kioulou est en train de réorganiser le P.C. clandestin,
René Thomas devient l’un des piliers du travail militant : il rédige et distribue des tracts, et recrutera, en
tant que commissaire aux effectifs, de nouveaux résistants, notamment parmi les réfractaires au S.T.O.
Contraint de quitter l’usine en 1943, il rejoint le maquis de Chartreuse. Au mois d’août, il reçoit
l’ordre de passer dans la clandestinité et devient commandant départemental des F.T.P. de l’Ain, du
Jura et de la Saône-et-Loire, toujours avec Georges Kioulou.
De retour en Isère au début de l’année 1944, il est chargé sous le pseudonyme de « Jacques », de
l’organisation et de la direction au plan départemental, des Milices ouvrières patriotiques. Arrêté dans les
derniers jours de juillet, atrocement mutilé à la suite de tortures, il est abattu le 11 août. Son corps sera
retrouvé au charnier du Polygone à Grenoble, parmi d’autres cadavres de résistants.

B I O G R A P H I E S
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VILLIEN Lucien

Originaire du Villard, un petit village de la région de Moûtiers en Savoie, Lucien Villien passe les premières
années de sa vie à la campagne avec sa mère et ses deux sœurs.

Il a son premier contact avec les milieux résistants au printemps 1943. Il est alors âgé de 18 ans. Il entre
à l’A.S. et commence à cacher des armes, à en apprendre le maniement. Jusqu’au printemps 1944, le petit
groupe réalise différents coups de mains dans la région.
Au moment du Débarquement, il prend le maquis et appartient au 2e bataillon A.S. Tarentaise, compagnie
de Bozel, groupe de Villemartin-Montagny, sous le commandement de Joseph Bardassier. Lucien Villien
participe alors aux combats de Centron et du Siaix. Le 1er août, lors de l’important parachutage des Saisies,
il fait partie du groupe chargé de la protection du parachutage sur la rive gauche de l’Isère, à Macot-Sangot.
Lucien Villien combat ensuite à plusieurs reprises contre les nazis : son unité subit une grosse offensive
allemande au-dessus du Goléron le 13 août, puis au « Pont des Chèvres » au-dessus de Séez à la fin du
mois. Enfin, début septembre, avec d’autres groupes, ils attaquent la Rosière, avant de monter à Plan Pigeux.
Après le défilé du 1er octobre à Moûtiers, qui réunit toutes les unités de la Tarentaise, Lucien Villien s’engage
pour la durée de la guerre plus trois mois au bataillon Bulle, qui deviendra le 7e B.C.A. Il fait ensuite partie
du 43e R.I.C quelques mois, puis est démobilisé comme soutien de famille en mars 1946.

De retour chez sa mère, il reprend ses activités de paysan et bûcheron, puis travaille au transport de bois
par câbles. En 1947, il rencontre sa future femme qu’il épouse l’année suivante. Ils auront quatre enfants.
Le couple s’installe alors à Vozel. Lucien Villien travaille ensuite sur le conduite de Ballandraz, à l’usine
de Villard-du-Planet puis, en 1950, à la construction du barrage de Tignes.
En 1954, il entre à la S.D.E.M. à Grenoble, où il reste jusqu’à la retraite. Cet emploi sera pour lui et sa famille
l’occasion de nombreux déplacements à l’étranger, puisqu’ils vivront successivement au Maroc, en Turquie,
en Grèce, en Espagne, en Belgique et enfin deux ans au Brésil. Après ce dernier séjour, en 1979, ils
s’installent à Échirolles, dans leur actuelle villa.

Membre de l’A.N.A.C.R., Lucien Villien est trésorier depuis 1988 du comité Échirolles-Eybens.

VINCENT Raymond

Raymond Vincent est né le 31 mai 1924 à Villard-Bonnot. Son père est un grand blessé de guerre qui décède
vers 1935. De fait, Raymond est pupille de la Nation, ce qui lui permet d’entrer aux P.T.T. en 1938 en tant
que télégraphiste. A la fin de l’année 1942, il est contacté pour entrer dans la Résistance P.T.T. Ce sont les
souffrances endurées par son père qui le poussent à accepter de s’engager :
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Grâce à ses interventions successives, de nombreuses lettres de dénonciation destinées à la Gestapo ou
la Milice vont disparaître. Cependant, à partir de l’automne 1943, les Allemands occupent la Poste. Leur
surveillance se fait de plus en plus étroite et Raymond Vincent devra finalement partir au maquis
pour éviter l’arrestation. Il quitte Grenoble en avril 1944 et rejoint le maquis de la Drôme. A
Menglon, il intègre la 3e compagnie du 1er bataillon de F.T.P. Puis il s’engage dans le 1er bataillon de
transmission. Après la Libération, il s’engage dans l’armée régulière : il se rend alors sur le front en
Alsace, puis en Allemagne. Il est démobilisé à la fin de 1945 et se marie la même année.
De retour à Grenoble, il reprend son travail aux P.T.T. tout en s’investissant dans la vie syndicale et politique.
Il milite à la C.G.T. et à Échirolles, où il s’installe en 1952. Au sein de la commune, il sera conseiller municipal
et adjoint au maire pendant trente ans.
Raymond Vincent est président du C.O.L.O.R.C.A. (Comité local des retraités et personnes âgées) et de
l’U.N.R.P.A. (Union nationale des retraités et personnes âgées). Il est aussi secrétaire du comité échirollois
de l’A.R.A.C.
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Raymond Vincent est né le 31 mai 1924 à Villard-Bonnot. Son père est 
un grand blessé de guerre qui décède vers 1935. De fait, Raymond est 
pupille de la Nation, ce qui lui permet d’entrer aux P.T.T. en 1938 en tant
que télégraphiste.
À la fin de l’année 1942, il est contacté pour entrer dans la Résistance 
P.T.T. Ce sont les souffrances endurées par son père qui le poussent à 
accepter de s’engager.
Grâce à ses interventions successives, de nombreuses lettres de 
dénonciation destinées à la Gestapo ou la Milice vont disparaître. 
Cependant, à partir de l’automne 1943, les Allemands occupent la 
Poste. Leur surveillance se fait de plus en plus étroite et Raymond 
Vincent devra finalement partir au maquis pour éviter l’arrestation. Il 
quitte Grenoble en avril 1944 et rejoint le maquis de la Drôme. 

Après la Libération, il s’engage dans l’armée régulière : il se rend alors 
sur le front en Alsace, puis en Allemagne. Il est démobilisé à la fin de 
1945 et se marie la même année.

De retour à Grenoble, il reprend son travail aux P.T.T. tout en 
s’investissant dans la vie syndicale et politique. Il milite à la C.G.T. et à 
Échirolles, où il s’installe en 1952. Au sein de la commune, il sera 
conseiller municipal et adjoint au maire pendant trente ans.
Raymond Vincent est président du C.O.L.O.R.C.A. (Comité local des 
retraités et personnes âgées) et de l’U.N.R.P.A. (Union nationale des 
retraités et personnes âgées). Il est aussi secrétaire du comité 
échirollois de l’A.R.A.C. (Association Republicaine des Anciens 
Combattants). Il décèdera en 2007.
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